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l était une fois dans une contrée lointaine une jeune 
fille née de sang royal. Cette jeune fille s'appelait 

Tiana. Sa mère était morte, mais son père, le roi, 
la remplaçait de son mieux. Ne voulant pas le blesser, 
Tiana lui cachait son chagrin et se confiait à sa jeune 
servante Isabeau. Celle-ci était la fille de la première 
dame de compagnie de sa mère la reine, et les deux 
jeunes filles avaient grandi ensemble. Elles n'étaient 

jamais à l'aise lorsqu'elles parlaient de la pauvreté du 
peuple, l'une étant riche et l'autre pauvre. Mais elles 
coulaient des jours heureux et montaient souvent à 

cheval, ce qui était l'une de leurs passions. 

I

Mais le roi commençait à vieillir. Et lorsque Tiana 
atteignit sa majorité, il voulut la marier à un prince de 

sang royal, quel qu'il fût. Tiana ne voulait pas se 
marier, elle préférait attendre et trouver l'amour. 

Son père faisait de son mieux pour la convaincre et 
organisait des bals en son honneur, mais rien ne 

convainquit sa fille. 

Un soir, en colère devant son refus, il l'enferma dans 
une tour du royaume et l'y laissa pendant un mois. 

Les amies de Tiana la consolaient de leur mieux 
lorsqu'elles lui rendaient visite, accompagnées 

d'Isabeau. Mais Tiana souffrait de ne plus respirer le 
bon air frais de la campagne et les courses à cheval 
sur Pêche, sa, jument lui manquaient. Elle finit par 

tomber malade et ses amies obtinrent sa délivrance. 
Quand Tiana sortit, elle fut accueillie par les cris de 

joie des paysans qui aimaient beaucoup leur princesse.
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ais le bonheur fut de courte durée. La misère 
 et la famine s'installèrent dans le pays et l'hiver 

arrivait, qui allait être terrible. Tiana, horrifiée que son 
futur peuple en souffre, dit à son père:

M
     «Papa, je sais que nous n'avons plus assez 

d'argent pour nourrir notre peuple et je voudrais que tu 
me laisses aller en chercher. Je ne peux plus rester à ne 

rien faire alors que mon peuple se meurt dehors!

-Quoi ? Non, Tiana je ne puis accepter, je ne veux pas 
que tu partes dans des pays inconnus!

-Mais papa, s'il te plaît, pense à ton peuple d'abord, 
il meurt dehors et toi tu restes là à ne rien faire!» 

Et elle le quitta. Elle arriva en pleurant dans sa 
chambre et se jeta dans les bras d'Isabeau. 

«Qu'y -t-il, Tiana ?

-Papa ne veut pas que j'aille trouver de l'aide et de 
l'argent pour le peuple... 

-Ce n'est pas une mission pour une demoiselle!

-Et alors, j'ai le droit de mener ma vie comme je 
l'entends!

-Malheureusement ton père ne veut pas !

-Oooh, j'en ai vraiment assez… 

-Va te coucher Tiana, tu es fatiguée, ça ira mieux 
demain..

 Tiana obéit. Mais elle dormit mal car elle pensait à sa 
mère qui lui manquait et se leva en pleine nuit.
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uelques instants plus tard, ses marrai-
 nes, les fées Malicia et Lia, apparurent.Q

«Eh bien, que t'arrive-t-il? lui demandèrent-elles.

-Je n'en peux plus, mon 
peuple se meurt dehors 
et moi je reste là bien au 

chaud, bien nourrie... 

-Voyons, ma chérie, 
ce n'est pas ton peuple!

-Mon futur peuple! 
Papa devient très vieux 

et quand je le vois là 
à rester silencieux 

alors qu'on vient de 
lui annoncer qu'un tiers 

de son peuple est malade, c'est impossible à tenir!

-Oui, d'accord, mais ce sont les affaires de ton père!

-Et les miennes!»

 Ses marraines partirent.
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e lendemain, à son 
 réveil, son père parut. L

«J'ai réfléchi à ta demande et tu as mon autorisation 
pour aider ton peuple et partir!

-Merci papa!»

Elle alla trouver Isabeau. 

«Papa veut bien!

-Ah, tant mieux... 

-Qu'y a-t-il?

-Eh bien… comme ton père pense que je ne sers à 
rien ici, il m'a trouvé un travail dans une école!

-Oh non, pas toi, Isabeau... 

-C'est comme ça… Je... Je suis désolée.

-Ce n'est pas de ta faute, mais sache que je t'aime très 
fort et que je ne t'oublierai jamais.»

 Isabeau partit le soir même. Triste, Tiana se fit un 
paquet léger rempli de provisions, et, après avoir 
embrassé toutes ses amies, elle partit sur Pêche.

Ne sachant pas vraiment quelle direction prendre, 
elle descendit vers le sud. En route, elle traversa une 
forêt. Et, alors qu'elle allait en sortir, elle entendit un 

gémissement. N'écoutant que son intuition, Tiana 
s'enfonça à nouveau dans la forêt où elle trouva un 
renard d'un blanc immaculé qui l'éblouit, pris dans 

un piège, qu'elle désactionna aussitôt.
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ous m'avez sauvé 
la vie, lui dit-il.V

-Oh, ce n'est rien, Renard!

Tu sais, Tiana, tu peux m'appeler Nilo»! 

 Elle sursauta.

«Comment connais-tu mon prénom?

-Veux-tu manger et te reposer avant de reprendre 
ton long voyage ? 

-Oui, cela ne me dérangerait pas, mais je ne voudrais 
pas abuser de ton hospitalité.

-Non, ne t'inquiète pas, suis-moi, dit Nilo, je te donnerai 
de quoi subsister pendant ton voyage!»

 Après un copieux repas, Nilo lui laissa volontiers son 
lit pour la nuit. 

 Le lendemain, Tiana allait reprendre la route, 
lorsque Nilo lui dit: 

«Lorsque tu arriveras devant le désert, va vers la 
droite, tu trouveras un magasin de graines de sésame 
merveilleuses. Prends le temps de regarder toutes les 
graines et choisis en sept. C'est important, si tu ne suis 

pas mes consignes, tu peux mourir! Ensuite, va au 
château de Belle-Raie, il se situe dans le désert mais 

le roi t'y accueillera avec bienveillance.

-Encore merci de ton hospitalité!»



-

6

rrivée devant le désert, elle suivit les indications 
de Nilo, choisit sept graines et se dirigea vers le 

château de Belle-Raie, mais le chemin était dur et 
elle peinait à marcher à côté de Pêche. 

Épuisée, elle s'effondra.

A

Elle se réveilla dans une cage humide et froide. Un vieil 
homme grisonnant, à la fière allure, arriva. 

«Qui es-tu? demanda-t-il d'une voix rude, mes hommes 
t'ont trouvée dans le désert avec ta jument!

-Je suis Tiana!

-Ah c'est vous chère princesse! Cela ne te servira à 
rien dans cette prison, le rang ne compte pas! 

-Je veux sortir!

-Je te libèrerai à une condition... 

-Laquelle? 

-Celle de me ramener mon fils, Naveen, qui est 
prisonnier de l'infâme Théodore-Philippe II.

-Je peux y parvenir!

-Laisse-moi rire! 

-Je suis sérieuse! Et puis-je prendre ma jument? 

-Bon, c'est d'accord!» accepta le vieil homme avec un 
sourire narquois.

 Équipée de provisions, Tiana affronta le désert 
jusqu'au manoir des Chevaliers, demeure de Théodore. 

Celui-ci écouta son récit, grimaçant au nom de son 
vieil ennemi.  
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ais il accepta de lui rendre Naveen à la
 condition que Tiana maîtrise un fier et 

fougueux étalon que personne n'avait réussi à dompter. 
Théodore s'attendait à la défaite de Tiana. Mais au lieu 
de demander à monter le cheval comme tous les autres 
l'avaient fait, Tiana demanda juste du temps, beaucoup 

de temps. Théodore accepta sans comprendre. 
Elle se contenta alors de rester auprès de l'étalon 

baptisé Fuego. 

M

Au début, l'étalon ruait, mais Tiana restait calme, car 
cela ne l'impressionnait pas. Fuego finit par s'adapter à 

sa présence et avec le temps ils devinrent complices. 
Théodore était impressionné car il s'était imaginé 

qu'elle ne parviendrait pas à le dompter. Lorsque Tiana 
le sella, Fuego ne broncha pas; Tiana était sa maîtresse 

et il lui faisait confiance. 

Théodore s'approcha. 

«Je suis...

-Impressionné, je sais. Maintenant je voudrais le 
prince Naveen!

-Oui, mais je ne veux pas la guerre ensuite, et ne veux 
plus entendre parler de son royaume! 

-Promis! Est-ce que je pourrais garder Fuego? Je ne 
m'attendais pas à m'attacher autant à lui et… 

-De mauvaise grâce, j'accepte. Allez, va chercher ton 
prince et disparais!»
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iana alla chercher Naveen, un jeune hom-
 me charmant. Ils firent le chemin du retour 

ensemble et finirent par tomber amoureux l'un de 
l'autre. Ils avaient tous deux la passion de l'aventure et 

des chevaux. Ils rentrèrent chez le père de Naveen. 
Celui-ci demanda la main de Tiana et promit de donner 

beaucoup d'argent à son père. 

T

Le mariage eut lieu sur Pêche et Fuego. 
Les marraines de Tiana furent invitées.

Ils vécurent heureux et eurent beaucoup d'enfants. 

Grâce aux sept graines de sésame magique de Tiana, 
le blé se mit à pousser, les récoltes de fruits devinrent 

abondantes, les légumes poussèrent en quantité et 
plus jamais le royaume ne connut la famine. 
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